
P R  E F A C E .  v
mère du Livre de 1 Abbé Baudrand . II faut avouer que cet Auteur avoit donné beau 
jeu aux cenluies, en ne confultant que rarement les Anciens qu’il cite. On lui a prou­
vé dans la leule Lettre A . cinq cens citations fauffes . N ’y  eut-il que ce défaut c’en eft 
affez pour décrier le meilleur Livre . Le public ne fe rebuta point , 8c la Critique dif- 
continuée, 8c prelque lupprimée par les foins de Mr. Baudrand, 8c de fes amis, ne fut 
pas a beaucoup près fi connue , que 1 Ouvrage critiqué . Ce mélange fpecieux de la 
Géographie Ancienne , 8c de la Moderne charma les Leéleurs, qui n’ont pas toûjours 
le loifir d aller chercher dans les Originaux un A rticle, que l ’on met fur le compte de 
Pline ou de Ptolomée , quoi qu’ils n’y aient jamais fongé. Ce Diélionnaire a enco­
re un defaut qui ne lailfa pas de plaire aux gens, qui fe contentent de l’apparence . 
On y  donne pour noms Latins une infinité de noms très-modernes avec une terminai- 
fon quelquefois même très mal Latinisée . Par exemple St. George de la M ine , ou 
El-m m  a , comme dilent les Hollandois, y  eft rendu en Latin A rx  Sanfli Georgti de 
M in a ; jamais le mot Mina n’a été dit en Latin pour lignifier une M ine. I l  faloit 
dire ad Mineram^ ou plutôt ad Fodinas . On y  trouve des Villes imaginaires pour 
lefquelles il cite des Auteurs, qui n’en parlèrent jamais. Telles font Aba  Ville de 
l’Arabie heureufe ; Acernum Ville des Picentins ; Axiace Ville de la Sarmatie , &  
Axium  Ville deM acedoine, que l ’Auteur appuie fur l’autorité de Pline, quoi qu’ il 
n’y en ait pas la moindre trace dans cet Ancien . Il n’y  a que trop de ces citations im- 
pofantes dans tout cet Ouvrage 8c j’en relève beaucoup dans le mien.

En 1 7 0 1 .  Mr. M a t y  , Miniftre François d’une Eglile Proteflante à Montfort au­
près d’U trech t, publia ce meme Diétionnaire traduit en François \ ma i s , fans fe 
rendre efclave de l’original, il diminua le nombre des Articles de l’Ancienne Géogra­
phie , qui entre pour peu de chofe dans ion deifein, 8c le fuivit tant qu’il put pour la 
nouvelle. Cette ftraduélion dont l’Auteur mit le nom de Mr. Baudrand dans le ti­
tre , 8c le fien feulement a la fin de l’Epitre dedicatoire, a fi bien porté le nom de 
M r. Baudrand qu’encore a prefent plufieurs Libraires ne la connoifïent, 8c ne la ven­
dent que fous ce nom. E lle a fait une fortune furprenante , 8c on l’a inferée dans les 
derniers Suplemens de M o reri, quoi que les memes Articles fe trouvent déjà trai­
tez dans les autres Volum es, mais tirez d’autres Auteurs. On la revoit prefque tou­
te entière dans le Diélionnaire de M r. Corneille , 8c dans le grand Diélionnaire Uni- 
verfel de Trévoux.

M r. Baudrand avoit été follicité de faire un Diélionnaire François pour la Géogra­
phie nouvelle en faveur des perfonnes ians Lettres , qui ne pouvoient profiter de ion 
L ivre Latin . Il navoit pas connoiffance du Livre de Mr. M a ty , dont il ne vit point 
1 Edition, puifqu il etoit mort l’année 170 0 . au mois de Novem bre. L ’Abbé Langlet 
du Frenoi parle ainfi du Diélionnaire François de M r. Baudrand dans un Catalogue de 
Livres de Géographie * •' M r. Baudrand ayant laifsé cet Ouvrage imparfait, Ja  fam il­
le  &  les Libraires l  ont fa it  revoir &  même corriger en bien des chofes par un Moine 
Benediftin. Sur cette garantie ayant eu  occafion de publier mon fentiment fur ce Di­
élionnaire , je m’ expliquai en ces termes j On trouvera peut-être de la témérité à ce que 

je  vais dire ;  mais je  ne l avance quaprès une mure &  longue comparaifon des deux 
Ouvrages ;  le François de neft pas une Traduêlion , mais une Corruption du La­
tin de 1682. J e  ne parle point ainfi par aigreur , perfonne n a plus de refpeêl que moi 
pour la Congrégation de St. Maur , que je  regarde comme un des plus grands Orne- 
mens de la France &  de Ï E g l i f e , j e  ne cannois point le Religieux qui a procuré cette 
Edition , &  je  fuis prêt de le louer fu r toute autre matière . J e  m abjliens même de 
décider f i  les fautes qui fourm illent dans cette Edition font de lu i , je  ne le blâme que 
de les y  avoir laifsées. Je  fuis bien éloigné de retraéler ce jugement : la feule chofe 
dont je me crois obligé d’avertir mes Leéleurs , c’eft que l’ on m’a alluré depuis que le
R . P. Benediélin s’étant rebuté du mauvais état de ce Livre s’en eft defifté , 8c que le 
Libraire lui-même l’a achevé ou fait achever comme il a pu .

Trois ans après, c’eft-k-dire en 1708 . il parut un nouveau Diélionnaire Géographi­
que en François composé par É r .  T h o m a s  C o r n e i l l e , connu par fes Poëfies, 
8c par fon Théâtre imprimé conjointement avec celui de Pierre Corneille fon frere , 
8c par d’autres ouvrages de Poéfie ou de Grammaire . Le plan en eft vafte, intereffant 
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c.e Catalogue eft ajouté à la Méthode pour étudier la Géographie, T . g. p. 386.


